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FORETS DE L'AME

Heélene Dorion

Ce nest que lointain souvenir de lecture

et de vie, ces passions que l'on nomme amours
comme des foréts indéchiftrables, des splendeurs
d’dme et de sang qui surgissent pour sévanouir
aussitot bues, la coupe des caresses

se brise entre nos mains, l'extase

brouillée par l'ailleurs

—un chateau ou senchainent
violences et tourments abrupts
quatre tours comme des ailes
refermées qui ne pointent

aucun horizon —

et si tu cherches la vraie vie

. , , .
jusqu’aux confins d’une saison
ou s’illuminent tes songes
comme autant despérances
une promesse jamais tenue
du réel, un arbre affaibli

et cet oiseau cest nous

toi le souvenir, moi ’absence

et si tu cherches la vraie vie, tu entendras
dans ton cceur, ton 4me

le souffle déchiré des choses

un monde pauvre

le désordre de réves inaccomplis

et ces formes fugitives que tu fabriques

comme un final anéantissement.

* Les passages en italiques sont extraits de poémes de Verlaine.



